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trées lointaines;en Afriqueet en Amérique,le» chasseurspréfèrentgénérale-
ment ta pierreà feuauxcapsulescar,dans leurs longsvoyages, loin de tout

centre habité, le fulminatedes capsulespeut être détérioré par t'humidité, et

il ne leur reste plusalorsentre les mains qu'un instrument inutile non seu-

lementla pierreà fusilest à l'abri de cegrave inconvénient,mais elle peut
aussi servirà se procurerdu feu à tout instant. Enoutre, les lois prohibant
l'entrée descapsuleset desfusilsà piston,ouautres armesperfectionnées,dans
certains pays, et la routinedans d'autres, expliquentpourquoi la fabrication
des pierres à fusil est encore aujourd'hui relativementaussi considérable.
Cette industries'est localiséedans le départementde Loir-et-Cher;commetes

gisementsde silexsont assezcommunsen France, il y a lieude supposerque
c'est la qualitédes pierresdecette région et leur clivageplus facileIluiont

déterminé le choixdece lieude production.
L'extractiondusilexnécessite des travaux de terrassementgénéralement

peu compliquéset sefait à cielouvert,les gisements étant il fleur de terre ou

peu profondémentsitués.Dansune circonférencepeuétendue, mais par gise-
ments biendistincts,on trouvele silexblond, le silex noir et le silex de cou-
leur. Le silexde couleur se subdiviseenplusieursvariétésqui sont
Lerougedtrequi estun silexblonddans lequelil y a depetites parties rou-

geâtres, ressemblantdes tachesdesangrosé;
Le jaunâtre qui est opaque;
Le marbré,quia desparties opaqueset d'autres presquetransparentes, pré-

sente un mélangede couleurs différente*dans un même bloc, tels quesilex

blond, rouge-vif,rosé, blancetjaune.
Lessilex noir, blondet marbré,serventà fairedes pierres k fusil. Lesilex

marbré, imitant l'agate,estemployéà confectionnerdescolliers,des bracelets,
des pommesdecanne,etc. Aveclesilexblond pulvériséà différentsdegrésde

finesse,on prépare lespapiersde verreemployésdansles arts.
Lespierresà briquetsontégalementdes silex pyromaques, mais il est inu-

tile de les tailler commeles pierresà fusil; il suffit,eneffet,qu'ellesprésentent
un bord minceet tranchant pour qu'ellesproduisentdes étincelles, lorsqu'on
les frappe obliquementavecune lamed'acier.Onemploieaujourd'hui le silex

pyromaque, concurremmentavec d'autres pierres,pour l'empierrementdes
routes et pour le macadam.AutourdeParis, se trouvent des bancs puissants
de sable et decaillouxroulésde silex la roche, déjàdésagrégée, est démolie
à la pioche,et on sépare, au moyen de claies, les galets du sable fin. On

fabriqueaveccelui-cidu mortier, et les galets sontdestinésà l'empierrement
des voiesoua la confectiondu béton,mélange de mortier hydrauliqueet de
cailloux roulés,servantà faire lesfondations,les tympansdesponts, etc.
En Angleterre,on emploie les silex pyromaques pour la fabrication des

poteries dites cailloutages.
SilexMeulier. Cette variétédequartz se trouveen amasdans les couches

argileusesou dans les couchescalcaires des terrains tertiaires ses couleurs
sont pâles et varient entre le blanchâtre, lejaunâtre, le rougeàtre et le gris
tirant sur le bleuâtre.Sa cassure est plate, à texture cellulaire, criblée de
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cavitésirrégulièresrempliespar uneargileferrugineuse;quclquefoiscependsnt,
elleestmoinsporeuseet presquepleine.
Tailléen meule,ce silex, présentantdes cellules&bordstranchants, coupe
le blé,au lieude l'écraser, conditiontrès favorablepour ta productionde la
Farine.
Lespierresmeulièresles plusrenomméessetrouvent»LaFerté-sous-Jouarre

oùellessontexploitéesdepuisfort longtemps.Destitresremontantàquntre cents
ans,établissent,enefM.que des exploitationsexistaientdéjà cetteépoque,mais

pendantde longuesannées, ellesne prirent 'guèred'extension ce ne fut que
vers{730que la supériorité de ces pierres siliceusescommencèrentà se faire

connaître,queleur usage prit undéveloppementdeplusenplus grandet qu'un
commerceréguliers'établit dans cettecontrée.

Depuis,la réputation du silexmeulierdeLa Ferlén'a fait quegrandir l'An-
gleterre,l'Allemagne,l'Amériquel'ont adopté et, depuis quarante ans, cette

indiisirieu pris unetelleimportance,quemaintenantelle expédiedesmeulesnon
seulementdans toute l'Europe, mais encoredanslemondeentier.
Lesilexde la Ferté présente une infinitéd'aspérités,parfaitementdisposées

et ressemblantà unesérie de petits taillants à lamesfines;ce qui lait direque
cettepierreest vive, ardente et ouvrière. Elle a le méritede prendrebien te
marteau,de conserverlongtemps sa rhabillureet surtoutde fairedes farines
trèsblanches.
Cespierresmeulières se trouvent en bancs irrégutiersdans une couche
d'alluviona peuprès horizontale, élevéede 130mètresau-dessus du niveau
de la mer, et qui s'étend sur la partie supérieuredescollinesquientourentLa
Ferté-sous-Jouarredans un rayon de8 kilomètresenviron.
Lacouchesur laquelleon rencontrela meulièrereposele plus ordinairement

sur desmurnesgypseuseaelle est recouverteparuneépaisseurde5 à 23mètres
de terre végétale.Cependant ta meulière puratl à nu dansses affleurements
surlepenchantdesmontagnes.
Cettepierreest composéede silicepure, légèrementcoloréeenjaune ou en

gris-bleuàtrepar de l'oxyde de fur sonintérieur est tapissé quelquefoispar
desdépôtsde carbonatede chaux.
Denombreusescarrières sont encoursd'exploitationsurlesdiversescollines

qui entourentLa Ferté; trois de cescollinesdonnentleur nom auxcarrières

quiontle plus de réputation
1" La collinedeTarteret, du Tillet et du Bois-Moreau,située sur la rive

gauchede la Marne,est celle où se trouvele plusgrandnombrede carrières
en exploitation;celles-ciont été de tout temps les plusabondanteset les plus
estimées.
Ouy rencontredes meulières dedifférentesvariétéset particulièrementdes

pierresporeusesdestinées à la mouturedu seigleet dufroment,et despierres
dureset pleinespropresà moudre le froment.Leurcouleurest généralement
bleuclair,gris sel et gris sucre d'orge.
Cescarrièresappartiennent à la grande sociétémeulièrede LaFerlé
2° Lacollinedu Boisde la Barre est située sur la rivedroite de la Marne.
Lescarrièresqui y sont ouvertes offrentégalementdiversesvariétésdepierres
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propres à laconfectiondesmeules,mai»très exploitéesdepuis une quarantaine
d'années, elles commencentmalheureusement& n'épuiser. La couleur des
meulières variebeaucoup ellessontbleu foncé,bleu clair, gris clair, jaunes
et blanches
3*La collinedeJouarre, au pied de laquelle coule le Morin, abonde en

pierres meulièresdedifférentesnatures: elles sont bleu ardoise,bien clair et
grises. Lesunessontà petitesporositéset les autres pleines.
On trouve aussi, dansdiversesparties de la France,d'autres carrières de

meulières, mais celles-cisont, en général, de moins bonne qualité que les
pierres de LaFerté(Dordogne,Eure-et-Loir,Gironde,Indre-et-Loire,Sarthe).
Chaquevariétédemeulièresconvientplus spécialement& un travail parti-

culier, aussi l'habiletédu fabricaut de meules consisteà fairechoix d'une
pierre, dontta porosité etta dureté sont bienen rapport avecla nature des
grains qu'elledoitmoudre,le systèmede mouture adopté, etc.
Dans les carrières, lorsque les blocs de pierres ont été découverts, on

enlève la terre quise trouvedanslesinterstices des morceaux,puison lesfend
de la manière suivante on fait unerayurede8à 10centimètresde large sur
autant de profondeur,aumoyend'un marteau d'acier très pointu, et on place
dans cette excavationdescoinsde boistendre, puis on enfoncedans les inter-
valles un coinde fer; au boutde quelquesminutes,le morceauest dédoublé.
Quand la pierreestde mauvaisequalité,on la fait sauter à la poudre; on pra-
tique'danslesplusgrosblocsuii troucyiindriquede 30centimètresde profondeur
sur 5 centimètresde large on y metde la poudre, on bourre avec du plâtre
et de la briquepilée,et on y met lefeuavecunemèche qui vajusqu'au fond
du trou.
Les morceauxsontensuiteébauchésà la carrière même avec des marteaux

pointus.

Fie.216. Mriile.

Les meulespeuventêtre formées d'un seulmorceau, mai.*alors elles sont
généralement défectueuses.Les meilleures meules sopt construites par la
réunion de plusieurspierreschoisies, liées entre elles par du plaire ou du
ciment et fortementconsolidées;par des cercles de fer. Voici comment on
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procède dans la fabrique de MM.Dupot et G1*on commenceà formerle
centreou boitard en troisou quatre morceauxreprésentantensembleunocto-
gonerégulier(flg.2lo");renlouragee6tcomposédepeUtstoorceauxparfaitement
taillésa l'équerre, collésau cimentet reliés entreeux aumoyend'un cerclede
fer poséà chaud. Il n'est pas rare de rencontrer soixante ou quatre-vingts
morceauxdans l'entourage d'une meule soignée.On dresseensuitela meute
aumoyendemarteaux très coupants.
La surfacedesmeules fabriquéesavec despierresde choixne présente pas

decavités,aussiest-il nécessairede la tailler, de façonà ce qu'elle ne soit pas
complètementunie. On y pratique des sillonsdirigésducentre à la circonfé-
renceet disposéscomme l'indiquela figure217.Ilsne sontpas tracéssuivant
desrayons, mais présentent, au contraire une obliquitétrès prononcée sur
leurdirection,et cela dans le mêmesens sur les facesde chacune des deux
meules.La face inférieure de la meule supérieureoumeule courante est
appliquéesur la facesupérieure de lameuledormante les sillonsde cesdeux

ne, 818.– Coupeîlelameulecouranteet iWla meuledormante.

facesfontdes angles entre eux (fig.218)et lorsquela meulecourantetourne,
lesbordsde ces sillons agissent commeles deux lamesd'une pairede ciseaux
quel'on ferme.Les sillons ont peu de profondeur,et cette profondeurva en
diminuantd'un bord à l'autre, où elle se réduità zéro.
Onrayonneles meulesavecdesmarteaux d'acier très coupants on trace
lesrayonsavecde la couleur et on creuseensuitedansle sensdu rayonnage.
Depuisquelquesannées, ona introduit unperfectionnementdanscettefabri-
tion; un dresse les meules au moyend'une machineà raboter, dontl'outil
fixe est remplacé par une molette garnie de deux diamants noirs. Cette
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méthodeest très appréciéedes meuniersen cequ'elle permet de monter tes
meulesaussitôtleur arrivéeaumoulinsans qu'on soitobligéde les rhabiller.
Lesmeulesfabriquéespar les procédésordinairesnesont en effet que gros-

sièrement taillées, aussi le meunier est-il forcéde lesdresser: à cet effet,il
promèneen tout senssur la surfacede la meuleunerègle couverte de rouge
de Prussedélayé; celui-cis'attaque aux partiesles plussaillantes qu'il abat
alors au moyendu marteauspécialdes rhabilleurs.
Unefois ta meulefabriquée,on luidonne l'épaisseurvoulue par un rechar-

gementauplâtre ou au ciment. Dansle contre-moulagede la meule courante
sont scelléesdesboites, soiten bois, soit en fonte, dans lesquelles on place
des contre-poidspour l'équilibrage.
Lufigure 2J7 représentela dispositionordinaire des rayons d'une meule

destinéeà tourner à gauche(dans le sensdela flèche) lorsqu'elledoit tourner
à droite, on inverse la dispositiondesrayures. Lesrayonsadoptés sontgéné-
ralementdroits, cependantcertainesmeulesportent desrayons cintrés.
Lediamètredesmeulesest d'environl°,30 on peut moudreavec unepaire

demeulesde 13à 16hectolitresde blé par vingt-quatreheures,en imprimant
à la meulecouranteunevitessede 70 tours par minute.
Onse sert, en France, de trois sortes de moulespourla mouture dugrain
1°Cellesditesil l'anglaise,en pierres pleines, destinéesexclusivementa la

mouturedu froment;i
2°Lesmeulesà la demi-anglaise,c'est-à-direen pierresà petiteséveillures,

pour remoudreles gruauxet les fromentsmélangésd'unpeu de seiglei
3' Les meules françaises, qu'on emploiedansles moulinsde la campagne
pour écraser les méteils,orges et avoines,et qui sontfabriquées de pierres
grossièresà grands trous.
Pour la trituration desmatières dures, telles que phosphates, kaolins,
émaux, ele., onse sert demeulestrèsdureset résistantes,dont les morceaux
qui les composentsontde touteépaisseur,laquelleest souventde 40 à 45 cen-
timètres.
Lameulièrepropre à faire les meulesne vaut rienpour les constructions;i

sa cassuretrès uniefait qu'elle n'adhère pas avecle mortier aussi pour les
constructions importantes,les devis spécifientpresquetoujours qtte l'emploide la caillasseserairrévocablementproscrit.Maiscettecnillasse,concassé»à la
grosseurde 5 à 6 centimètres,est trèsestiméepour l'empierrementdes routes.
Lameulière pour tes constructionssetruuve, par morceaux, en massedo
peud'épaisseuret d'étendue; elleestjaune rougeàtre la grande quantitéde
trous dont elle cribléeet ses grandes irrégularitésde formesenfont d'execl-
lenlsmooltons,1resdurs, très résistants,se reliant bienentre eux et auxquels
le mortier s'attache solidement,en s'insinuant dans toutes les cavités. Cette
meulière présente deuxvariétés l'une légère, poreuseet tendre, peut être
Uiilléeenmoellonspiquésavecarêtesrégulières, aussi l'emploie-t-onà divers
travauxd'ornementationet en parements; l'autre est plus lourde, pluscom-
pacteet plus dure, on rie peut que la smiller au couperet de paveur, sans
obtenird'arêtes vives; elle est généralementemployéedans les constructions
hydrauliques.


